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L'8tanch8ite 
des riseaux airauliques 

en cause 
Une etude fait 

actuellement apparaitre 

de serieuses failles dans 

l'etancheite des reseaux 

aerauliques en France. 

Une norme existe mais 

elle n'est pas appliquee. 

La ''future NRT" 

changera·t·elle 

les donnees ? 

Mais ii s'agit plus d'une 

question de volonte que 

d'un probleme 

technique ... 

Le reseaux aerauliques frarn;:ais presenteraient
ils 'to s des defauts d'etancheite ? Sans l'affinner 
d�· aniere aussi categorique, on peut s'interroger 
, u . t a leur impermeabilite reelle. C'est ce que 
l�o retient a la lecture d'un rapport en partie 
1i ance par la Direction Generale de l'energie 
qDG XVII) au sein de la Commission europeen-

e. Son but : evaluer l'ampleur de la penneabilite 
es conduites de ventilation et mettre en eviden

ce leurs consequences sur Jes performances 
energetiques et aerauliques des systemes de dis
tribution d' air. 

Une campagne 
de mesures pour quantifier 

la surface de fuites 

Baptise "SAVE-DUCT", ce projet a reuni cinq 
equipes partenaires representant trois pays diffe
rents : Ecole Nationale des Travaux Publics de 
l'Etat (ENTPE - Lyon), Centre scientifique et 
technique de la construction - (Bruxelles), Aides 
Aeraulique (Lyon), Scandiaconsult (Stockholm), 
Centre d'Etudes Techniques de l'Equipement 
(CETE - Lyon). II fait suite a une premiere etude 
menee en 1995-96 par deux equipes de l'ENTPE 

et du CETE de Lyon et financee par l'ADEME. 
Les mesures effectuees sur Jes reseaux de 22 
batiments residentiels et non-residentiels don
naient alors un premier apen;:u de la situation en 
France. Leurs auteurs souhaiterent en consequen
ce etendre leur experience sur un echantillonna
ge plus important, et surtout comparer la situa
tion frarn;:aise avec d'autres pays europeens. D'ou 
le projet SAVE-DUCT. 
Parmi les figures de proue de l'etude, Frarn;:ois
Remi CARRIE, ingenieur au laboratoire des 
sciences de !'habitat de l'ENTPE, en resume l'ob
jectif: « Evaluer l'energie que /'on pourrait evi
ter de gaspiller griice a une politique de conduits 
etanches ». Car c'est bien ici que se situe le nceud 
du probleme : Jes fuites sur Jes conduits engen
drent une surconsommation d'energie. Celle-ci 
peut prendre plusieurs formes : surconsomma
tion du ventilateur, fuite vers l'exterieur ou dilu
tion d'air prealablement conditionne, inefficacite 
de l'echangeur place sur le reseau justement dans 
la perspective de realiser des economies (voir 
encadre pages suivantes). 
La norme fran9aise NF X 10-2361'1 relative aux 
reseaux de distribution d'air en tole resume le 
probleme en ces termes : « Une limitation des 
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fuites dans un reseau de conduits est 
imposee par une ou plusieurs des raisons 
suivantes: 
(a) eviler le coiil supplememaire et le gas
pillage d'e11ergie qui res11lte11t d'une instal
lation surdimensionnee 011 d'u11 mauvais 
rendement, 
(b) eviter les couts des travaux supplemen
taires necessaires pour essayer d'atteindre 
une distribution d'air correcte lorsque /es 
conduits presentent un taux de fuite eleve, 
(c) reduire au maximum /es bruits provo
ques par /es fuites. » 
En outre, une permeabilite importante des 
composants des systemes de ventilation 
conduit a des problemes d'equilibrage de 
reseau et de respect des debits reglemen
taires. D'ou une incidence probable sur la 
qualite de ['air. 
L'etude menee dans le cadre du program
me SAVE-DUCT a porte essentiellement 
sur Jes consequences energetiques. 
Au total, 111 batiments ont ete testes (21 
en France, 21 en Belgique, 69 en Suede). 
Le principe des tests est simple : le conduit 
a tester est mis sous pression, extremites 
hermetiquement obturees, afin de determi
ner le debit de fuite (Qt) sous une pression 
donnee (Ps). Une courbe debit-pression 
peut etre tracee, en pression comme en 
depression, selon le mode d'utilisation du 
reseau in situ. 
Les differentes normes definissent des 
classes d'etancheite deja recommandees 
dans le guide Eurovent 2/2. Elles definis
sent un facteur d'etancheite, rapport du 
debit de fuite mesure a une pression 
donnee sur la surface developpee de 
conduit et exprime en m' .s·• .m-2. La norme 
frarn;aise impose de tester un conduit pre
sentant au minimum 10 ml de surface 
developpee mais cette contrainte n'a pas 
ete reteriue dans Jes projets europeens. 
Les classes d'etancheite de A (la moins 
bonne) a c (la meilleure) sont definies par 
les conditions presentees dans le tableau 
ci-dessous. 

fmax (m3.s '.m ') 

A 0,027 .1 o-'.Ps'·65 

B 0,009.1 o-'.Ps0·"' 

c 0,003.1 o-'.Ps0·05 

Pour parvenir a la classe A, ii faut obte
nir un facteur de fuite inferieur a fmax 
pour une pression de 400 Pa. Les autres 
classes doivent respecter cette exigence a 
1000 Pa. 
Comme on peut le constater, chaque limite 
de classe correspond a 113 de la prece
dente. 
Les projets europeens amenent une notion 
nouvelle. Afin de tenir compte de la mise 
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Figure 1. Debit de fuite a 100 Pa normalise par la surface du reseau (21 reseaux en France). 

� 10,0 

£ 9,0 • Rectangulaire 

•Circulaire 
l1I 

a.. 8,0 
0 0 

. Flexible circulaire en 
plenum avec grille 

..- 7,0 -«I •Beton 
<ll ;!::' 6,0 � 
<ll 5,0 -0 
:B 4,0 .., 
0 

3,0 

2,0 

1,0 • - -
- - -- ---

0,0 ·- · ·- -··· ••• I ClasseA 

I I I I I I I I I I I I I I I I , 1 I I I 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 

Figure 2. Debit de fuite a 100 Pa normalise par la surface du reseau (21 reseaux en Belgique}. 

en ceuvre, ii est demande que le facteur d'e
tancheite des conduits testes en usine soit 
inferieur a 50% du facteur maximum defi
ni ci-dessus. 
De plus en plus, l'etancheite est prise en 
compte dans d'autres projets europeens qui 
deviendront prochainement des normes 
d'essais franr;:aises. C'est le cas de nom
breux composants tels que [es conduits 
mais aussi des centrales de traitement d'air, 
Jes registres et clapets, !es boites VAY . . .  
La difficulte de ces normes est ['expression 
en ml de surface developpee alors que Jes 
fuites se produisent essentiellement aux 
jonctions des elements. 
Aucune norme ne fixe un reseau standard a 
tester correspondant a un nombre fixe de 
jonctions, ce qui n'est pas pour faciliter la 
reproductibilite des essais. 
Le choix de la surface developpee testee et 
des raccordements n'est pas impose et peut 

influencer sensiblement !es resultats. In 
situ, en revanche, le reseau teste est celui 
realise, done la difficulte disparait. 

Les resultats des mesures 
realisees in situ 

En France comme en Belgique, !es resul
tats des mesures mettent en evidence des 
performances plutot mediocres puisque la 
permeabilite des reseaux apparait en 
moyenne trois fois superieure a la classe 
A. C'est-a-dire bien en dessous des exi
gences de la norme NF X I 0-236 (figures 
1, 2, 3 et 4). 

En Suede, en revanche, l'etancheite ne 
semble pas poser de problemes puisque 
!'on atteint une moyenne de classe B 
(aucun taux inferieur a la classe A n'a ete 
enregistre). Explication : bien qu'aucune 
reglementation n'impose !'obligation 
d'avoir des reseaux etanches, ii est coutu-
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Figure 3. Debit de fuite a 400 Pa normalise par la surface du reseau (69 reseaux en Suede). 
Ces tests ont ete realises a la reception de l'ouvrage. 
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Figure 4. Distribution de l'etancheite des reseaux (21 systemes en Belgique, 21 en Fran
ce et 69 en Suede). 

mier, dans Jes pays scandinaves, de 
contractualiser systematiquement l'etan-

cheite des reseaux et de la verifier par un 
controle sur site (figures 5 et 6). 

Actualite 
ventilation 

etancheite 

Q UELQUES 
CONSEQ UENCES 
S UR LES PLANS 
ENERGETIQ UE, 
AERA ULIQ UE ET 
ACOUSTIQUE 

• Aspects energetiques : 
C> surdimensionnement du 
ventilateur pour obtenir les debits 
desires aux bouches, 
C> fuite vers l'exterieur ou dilution 
de !'air prechauffe ou climatise, 
C> modification de la temperature 
et de l'humidite de !'air recycle. 

• Aspects aerauliques : 
C> air extrait des logements via !es 
defauts d'etancheite de la gaine 
technique, 
C> quantite d'air extrait en dessous 
des valeurs cibles, 
C> air vicie reinsuffle via la 
permeabilite du reseau de rejet a 
l'interieur du batiment. 

• Aspects acoustiques : 
C> ventilateur surdimensionne = 

augmentation de la puissance 
acoustique, 
C> sifflements provoques par !es 
fuites dans le reseau et la gaine 
technique. 

D'autres mesures 
effectuees au CETIAT 

pour tester les produits 

En France, le probleme semble essentielle
ment relever de !'information, voire du 
manque d'interet de la part de la ma'itrise 
d'ouvrage. En effet, !es pertes energetiques 
provoquees par les reseaux fuyards ne sont 
pas directement visibles et la surconsom
mation d'un batiment est rarement attri-

._\ .. 

Figure 5. Conduit... decoupe sur plusieurs decimetres camis de 
tole pour y placer une trappe de visite qui n'est jamais arrivee ! ... 

Figure 6. Raccordement sur gaine horizonta/e en terrasse : flexible 
en mauvais ete et joints entre /es conduits ma/ etanches. 
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buee au premier chef aux reseaux aerau
liques. Cette campagne de mesures va+elle 
modi tier l'ordre des choses ? El le apporte en 
tout cas de nouvelles informations plus pre
cises sur l'etat des reseaux dans notre pays. 
Ce n'est pas !'absence de textes qui est a 
1'.originc de la non-performance. Ni 
d'ailleurs ('absence de produits permettant 
d'eviter !es fuites. A la demande de 
constructeurs de materiels aerauliqu.es, le 
CETIAT (CEntrc Technique des Industries 
Aerauliques et Thermiques) a d'ailleurs 
effectue une etudc complementaire visant a 
reproduire en laboratoire les essais realises 
ill situ l'un des obje ti fs etant de cemer les 
qualites des produits proposes par les fabri
eants pour assurer l'etancheite des reseaux. : 
mastics, bandes aluminium, bandes autore
t.ractables, accessoires A joints ... 

Cette etude s'est deroulee dans le si l lage du 
projel SAVE-DUCT, dont !es donnees issues 
des tests ont pu etre utilisees. Si toutes !es 
mesures ne sent pas encore depouillees !es 
premiers resultats permettent d'ores et deja a 
Anne-Marie BERNARD iagcnieur au 
CET!AT, de souligner que !es meilleures per
formances ont ete obtenues par !es mastics el 
les accessoires a joints. Ces deux categories 
de produits ant en cffet offert des caracteris
tiques superieures Ii la classe B dans tous Les 
cas de figure. 

Par ailleurs !es reseaux reconstitues en labo
ratoire presentent des etancheitcs en 
moyenne 40 fois meilleures que les memes 
reseaux mesures in situ. Cet ecan violent 
montre !'impact de la misc en ceuvre et du 
vieillissement, non etudics en laboratoire. 
« Nea11111oins cela 11e fail a11c1111 do111e que 
/es constructeurs prese11te11t des prod11its 
qui permettem d 'obte11ir de bo1111es perfor-
11umces. Mais le probleme, c 'est que per
sorme ne s y i11teresse actue!le111e11t ». sou
lignc Anne-Marie BERNARD. 

L'etancheite des reseaux aerauliques en cause 

EN SUEDE, L'IMPLICATION DES BUREAUX D'ETUDES 
VA JUSQU'A L'INSTA LLATION 

Les resultats de ce rapport erigent la Suede en modele de vertu en matiere 
d'etancheite des reseaux aeraullques. 11 semble en effet qu'une prise de 
conscience bien reelle l'ait emporte ii y a plusieurs annees. Pour Pierre 
BARATHE, directeur de LINDAB FRANCE, filiale d'un groupe suedols qui a mis 
au point un systeme de raccordements etanches grace a un double joint en 
caoutchouc, cette situation est a mettre sur le compte d'une vision 
dieconomie globale a long terme, qui semble faire defaut en France : " Les 
pays scandinaves investissent depuis /ongtemps dans la qualite de /'air. Dans ces 
pays, ii n'est pas concevable de monter des reseaux de conditionnement d'air ou 
de ventilation avec des systemes traditlonne/s. C 'est purement culture/. " Salon 
lui, l'implication des bureaux d'etudes y est pour beaucoup: "/Is ne se limitent 
pas a la prescription mais vont bien au-de/a, jusqu'a la mise en reuvre de 
l'iQstal/ation. En revanche, en France, meme si /'on parvient a franchir la 
barriere qualitative, on echoue bien souvent sur l'ecueil economique. » 

Quelles pistes de progres ? 

Pour Marc KILBERGER, du CETE de 
Lyon, la maitrise d'ouvrage n'est pas assez 
exigeante : « Une norme definit le minimum 
souhaitable, la classe A. Mais aucun arrete 
ne stipule que cette norme est applicable. 
C'est ce qui explique qu'elle est actuellement 
satisfaite dans moins de 20% des cas ». 

Selon Jui, une revision du mode de recep
tion des ouvrages serait salutaire. « Lors
qu'on livre un btitiment, on doit etre capable 
d'apporter un certain nombre de preuves 
que tout est en eta/ de marche. Or, la mesu
re est insufjisamment pratiquee dans le 
domaine de la construction. L 'instauration 
de cette pratique apporterait surement des 
ameliorations. De meme que la contractua
/isation de l'elancheite des reseaux aerau
liques qui a mon avis devrait etre rendue 
systematique », precise-t-il . 

Ce premier veritable rapport de situation 
apporte des elements nouveaux sur l'etat des 

reseaux aerauliques en Frnnc . Les parte
naires du projet SAVE-DUCT comptent a 
present s'en servir comme argument de refe
rence pour defendre la these qu'il est neces-

aire et facile de realiser des reseaux 
eranches en France. lls misent surtoul sur 
son poids pour faire accepter la clnsse A 
comme un seuil minimal dans la future 
reglementation lhermique, toujours en di -
cussion. • 

(I) Plusieurs 11or111�.1· prt'cl>'Mt lo mlitliode de test de/',,_ 
tanche;1e des conduit�·. la normt! ac1Ucllt!nw111 t.m ,·011r.t 
de validite e.rt /11 NP X 10-236 q"i el'll, tl tel'i11H, rem· 
placee par det<r pro}cts ewvpuen.<. Ces dc1Lt projt!ts so111 
redigi!s par le CEN TC I 56/WGJ (V1!11tilario11 tle.r bd1i-
11w11ts/Co11d11i1sfe1 s<11�11r pTfJc/1t1i11�111e111 uu Vl)te : 
f'rf;N I 507 - Cm1d11i1.J re111a11g11/alre.f e11 16te - ri.vi111111-
ce et etancheue - prescriptions et essais 
PrEN I 2237 - Conduits circulaires en 16/e - resistance et 
erancheite - pre.rcrlpl/Q11!1 ct cssalr 
D'au.tres lextes .sont i!galament t!Jl rfidt1ction concernanl 
/es conduitsj11,<.rlbles cl l�s pa1111UmLt cu fibres de verre. 
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